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Comment 
méditer? 

L’été est un excellent 
moment pour se remettre à 

la méditation. Alors oui, je sais 
bien, la méditation ça sonne im-

médiatement «yoga» ou «orienta-
lisme», c’est à la mode et on trouve 
quantité d’ouvrage, de stages, de 
méthodes à son sujet… mais pas 
toujours très chrétiens, il faut bien 
le dire.

Rien de plus chrétien, pourtant, 
que la méditation! Les Pères du 
désert la pratiquaient dans l’An-
tiquité, les mystiques rhénans en 
faisaient autant au Moyen Âge, et 
Jésus lui-même méditait. Comment 
avons-nous laissé à d’autres, peu 
à peu, cette composante essen-
tielle de notre foi? Comment la 
retrouver sans forcément tomber 
dans les groupes pseudo-mys-
tiques qui fleurissent ça et là?

La lectio divina est déjà un ex-
cellent exercice. Prendre un texte 
biblique, le lire deux ou trois fois 
à haute voix, laisser monter en 
nous les images qui nous viennent, 
contempler la scène qui s’y joue 
et nous l’approprier en le relisant, 
puis en laissant monter une prière 
vers Dieu inspirée de ce que nous 
avons ressenti et contemplé.

Elle se rapproche de la méditation 
de pleine conscience qui peut, 
elle aussi, retrouver ses lettres 
de noblesse chrétienne. On doit à 
l’aumônier Thierry Lenoir un ex-
cellent petit ouvrage sorti ce prin-
temps qui propose une centaine de 
méditations de pleine conscience, 
chacune en trois temps, inspirées 
d’un verset de la Bible: Accueillir 
la joie et la sérénité, aux Editions 
Cabedita. A essayer cet été! |
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Doctrine de la foi: 
nouveau chef  
Le pape François a nommé le 1er juillet l’archevêque argentin 
Víctor Manuel Fernández, 60 ans, archevêque de La Plata de-
puis 2018, préfet du dicastère pour la Doctrine de la foi. Ce 
théologien proche du pontife succède au cardinal Luis Francis-
co Ladaria Ferrer, qui à 79 ans conclut son mandat. En nom-
mant son compatriote «gardien du dogme», le pape lui donne 
une feuille de route lui demandant de «veiller sur l’enseignement 
qui découle de la foi afin de donner une raison à notre espé-
rance, mais pas comme des ennemis qui montrent du doigt et 
condamnent». Mgr Fernández, qui commencera mi-septem-
bre, sera aussi président de la Commission biblique pontifi-
cale et de la Commission théologique internationale. | cath.ch

Rapport accablant 
Le troisième rapport sur le 
Père Marie-Dominique Philippe,
publié le 26 juin, révèle une ter-
rible histoire «incestueuse» dans 
laquelle le fondateur des frères 
de Saint-Jean et pas moins de 
72 frères ont commis des abus 
sur au moins 167 victimes, en 

majorité des femmes, dont beaucoup de religieuses. Long 
de 800 pages, il émane de la Communauté Saint-Jean, dont 
Frère François-Xavier Cazali (image) est prieur. Fruit d’un 
travail mené avec des historiens, des psychologues et des 
théologiens, intitulé Comprendre et guérir, ce rapport dé-
crypte le système d’emprise et d’abus spirituels et sexuels 
mis en place par le fondateur et reproduit par de nombreux 
frères. La congrégation des Frères de Saint-Jean est née à 
Fribourg en 1975. Après les premières révélations de «gestes 
contraires à la chasteté» de son fondateur, le Père Marie-
Dominique Philippe, dominicain, en 2013, les témoignages 
sur ses dérives spirituelles et sexuelles se sont accumulés.

Un système pervers
La majorité des faits ont été commis par des prêtres dans
le cadre de l’accompagnement spirituel de femmes majeures:
paroles inadéquates, sollicitations équivoques, attouche-
ments sexuels et viols caractérisés. Ce rapport complète
les deux précédents, commandés par les dominicains et
l’Arche de Jean Vanier. Les abus du fondateur, sa gouvernance
 déviante et sa doctrine dévoyée constituent des mécanis-
mes implacables qui ont entraîné la communauté dans une
 «culture de l’abus». | cath.ch
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